
Repas dans la belle-famille dimanche midi : des avions de chasse passent 
à très basse altitude, faisant un boucan d'enfer. 
Je commence à parler de l'exercice Manticore qui s'est déroulé en 
Occitanie qui a impliqué plus de 3000 militaires des forces aérospatiales. 
Et je leur rappelle que les exercices militaires français se multiplient 
depuis l'invasion de l'Ukraine. 
C'est ainsi que mon beau-père me dit que ça doit « être sympa » à voir... 
Abasourdi, je lui demande si avec le contexte mondial tout ça ne 
l'inquiétait pas. Il me répond qu'il y a toujours eux des exercices 
militaires. 
Et sa fille interloquée de lui rétorquer avec une très grande justesse : « 
mais autant de préparation ajoutée à l'augmentation des capacités 
militaires, cela ne nous écarte t-il pas toujours plus de la paix? »

De la catastrophe nucléaire de 
Tchernobyl à la pandémie de Covid-19 
en passant par l'accident industriel de 
Lubrizol en 2019, les scénarios du pire 
sont toujours écartés.
En novembre 2022, les français ne 
semblent pas prendre au sérieux la 
menace d'une guerre mondiale de 
nature nucléaire. Les experts l'ont dit : 
il n'y a que 10 % de chances que cela 
se produise ! Mais comment faire 
confiance aux militaires, ces gens qui 
peuvent tirer des obus de CAESAR 
en pleine période de sécheresse 
caniculaire dans le sud, 
provoquant un incendie de 2000 
hectares ?

En réalité, déjà dans les années 1930 
c'était la même chanson, chacun y 
allant de son « pronostic ». Mais de 
quel pronostic parle t-on à l'heure où 
la militarisation implique 
l'anéantissement de la vie sur Terre ?
Quel délire que de poser des 
statistiques et probabilités sur ce 
genre de choses... Mais c'est là propre 
à la société capitaliste qui veut tout 
relativiser au nom de l'individualisme.

Pourtant, il faut bien voir qu'à chaque 
fois où la civilisation a été menacée 
dans ses fondements, le principe de 
précaution ne fut appliqué que parce 
qu'il y avait une pression de l'opinion 
publique.

Comme l'a très bien dit une 
manifestante lors d'un rassemblement 
contre l'envoi d'armes en Ukraine à 
Rome, ce samedi 5 novembre :
"Je crois que les armes sont de toutes 

façons une arme de destruction 
massive qui nous conduiront 
rapidement à l'effondrement de 
toute l'humanité. C'est peut-être 
utopiste mais je pense qu'il est 

beaucoup plus risqué de ne pas aller 
aux négociations [de paix]"

Dans une époque chaotique en proie 
aux nationalismes, et bien éloignée 
des régulations formelles de la guerre 
froide, les ingrédients parfait pour une 
guerre mondiale nucléarisée sont 
réunis. Voilà la seule position de 
principe à assumer ouvertement pour 
éviter à l'Humanité de retourner 2 000 
ans en arrière. 

ROSA
Gazette bimensuelle d'opposition à la guerre 26/06, Madrid : 

3 000 personnes 
contre le sommet de l'OTAN

03/09, Prague : 70 000 personnes 
contre l'OTAN

01/10, Allemagne : Manifs partout 
contre la guerre et l'OTAN

05/11, Rome : 50 000 personnes 
contre l'envoi d'armes et l'OTAN
A quand l'opposition pacifiste 

contre l'escalade guerrière en 
France ?

John Cabal, La Vie Future – W. C. Menzies (1936)

LES PACIFISTES ASSUMENT 
LE PRINCIPE DE PRÉCAUTION

QUAND LE MILITARISME SURVIENT AU 
REPAS DE FAMILLE 

« Rien n'arrête la marche de l'histoire dans le domaine 
des sciences et de la politique...La guerre est vouée à 

disparaître comme le tyrannosaure et le lion géant des 
steppes ! » 

Pancarte "STOP à l'envoi d'armes en Ukraine" lors 

de la manifestation du 5 novembre à Rome.



La scène d'ouverture du film La Vie Future (En Anglais "Things To Come", 

inspiré du roman de Wells) de W.C Menzies reflète l’état d’esprit 

d’avant-guerre de l’époque. Dans la fiction, la guerre est annoncée, elle 

est sur tous les journaux, l’actualité est évidemment à l’ouverture d’un 

conflit mondial mais la population veut laisser cela en arrière-plan et 

jouir de sa vie comme d’habitude. On a ainsi une séquence d’ouverture 

magistrale qui se situe en période de Noël et jouant sur le décalage 

entre la réalité et la conscience des gens. 

La guerre éclate bien et dure plus de 30 ans, si bien que plus personne 

ne sait pourquoi il faut se battre et mobiliser le peu de capacités 

techniques qu'il reste pour la marche du quotidien.

Heureusement la foi dans l'avenir, le progrès et la paix est défendue 

par une nouvelle civilisation forgée par l'horreur de la guerre : des gens 

qui, pessimistes et vus comme des trouble-fête avant-guerre, 

deviennent les diffuseurs d'une utopie face à la barbarie régnante.

La Vie Future, W. C. Menzies (1936)

Du 14 au 18 novembre aura lieu en Ardèche l’exercice SERRAT 2022 organisé par 

le Centre Interarmées des Actions sur l’Environnement (CIAE). Cet organisme 

est spécialisé dans l'intervention auprès des populations civiles et dans les 

«opérations psychologiques», le CIAE revendique lui même que «l’information 

fausse, manipulée ou subvertie, c’est une arme».

Depuis 2021, la doctrine du CIAE intègre la possibilité de diffuser de fausses 

informations pour « tromper l'adversaire, ou convaincre les acteurs d’une crise 

d’agir dans le sens souhaité ».

On à donc là une partie de l'armée française qui revendique de pratiquer la 

manipulation de masse au moyen de fausses informations pour servir ses 

intérêts politico-militaires.

L’exercice SERRAT va être l'occasion de partager cette capacité avec d'autres 

membres de l'OTAN et utilisera les ardéchois comme cobayes. Les pratiques du 

CIAE doivent être connues est dénoncées, les exercices militaires doivent être 

refusés.

Préparatifs psychologiques de la guerre: 
non à l'exercice SERRAT 2022 en Ardèche


